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Biographie de l’auteur


 

 

George Sand naît Aurore Dupin le 1er juillet 1804 à Paris. Son père est officier dans l’armée napoléonienne, et descendant de l’illustre Maréchal de Saxe. Sa mère est une femme galante qui accompagne les troupes en guerre. Maurice Dupin de Francueil épouse Sophie-Victoire Delaborde et reconnaît l’enfant. En 1808, le père d’Aurore Dupin meurt à la suite d’une chute de cheval. Sa grand-mère, Marie-Aurore de Saxe, qui n’a jamais été favorable à l’union de son fils, cherche alors à garder sa petite-fille avec elle pour l’éduquer. Sophie-Victoire Delaborde accepte de laisser sa fille au domaine familial, en échange d’une rente et d’un droit de visite, qu’elle exercera peu. Aurore Dupin le vivra comme un abandon.

Elle reçoit une éducation très savante à Nohant, davantage celle d’un petit garçon que d’une petite fille. Elle vit en uniforme et non dans des vêtements féminins encombrants et joue avec les enfants des fermes du domaine. Cependant, la petite-fille souffre de solitude. Dès ce jeune âge, elle commence à s’inventer des histoires, des contes qui prennent vie dans la campagne du Berry.

Entre 1818 et 1820, elle part au couvent chez les Dames Augustines anglaises, pour parfaire son éducation de jeune fille de la haute société. Aurore Dupin se marie en 1822 avec Casimir Dudevant, baron avec qui elle s’entend bien et qu’elle peut choisir, dans la mesure où sa grand-mère est morte. Elle en a hérité, elle est autonome financièrement et sa mère n’intervient pas dans cette décision. Elle a rapidement un premier enfant, Maurice. Mais cette union et cette vie à la campagne ne lui suffisent pas.

Au début des années 1830, elle part à Paris en compagnie de son amant, Jules Sandeau. À la capitale, ils écrivent ensemble dans les journaux pour gagner leurs vies, au Figaro notamment, à l’époque petit journal satirique, sous le pseudonyme commun de J. Sand. 

En 1831, elle est recrutée par François Buloz, fondateur et directeur de la Revue des Deux Mondes. À la suite de cela, son premier roman, Indiana, sort en 1832. Elle signe George Sand, inspiré de son précédent pseudonyme. Elle veut un nom masculin. Sand ne veut pas être une femme qui fait des romans, elle veut être écrivain. Elle porte dans Paris des pantalons pour aller partout, pouvoir observer avant d’écrire. Selon elle, l’intelligence n’a pas à voir avec le sexe. Cette neutralité entre féminin et masculin fera partie du « mythe Sand » et lui vaudra toute au long de sa vie beaucoup de caricatures dans la presse et de textes la décrivant soit comme une créature monstrueuse soit comme une castratrice. 

À la Revue des Deux Mondes, elle rencontre l’écrivain Alfred de Musset. Ils vivront ensemble une relation amoureuse chaotique entre 1832 et 1835, d’abord à Paris puis à Venise, où Musset tombe malade. À son chevet, Sand rencontre un médecin, Pietro Pagello, qui deviendra son amant. Une fois qu’il est guéri, elle quitte Musset, qui rentre à Paris. Quand elle revient également, séparée de Pagello, ils se retrouvent pour quelques temps avant de se quitter définitivement. 

George Sand écrit Lélia, un deuxième roman qui sort en1833 et sera le vrai moment du scandale. Elle faisait jusqu’ici polémique dans le milieu littéraire et parisien, une fois levé le mystère autour de l’auteur d’Indiana, moins parce qu’elle était une femme que parce qu’elle était une femme écrivain à succès. Le premier livre avait très bien fonctionné. Il décrivait déjà l’histoire d’une femme malheureuse dans son mariage. Dans Lélia, Sand va plus loin et aborde les thèmes de la mélancolie, de la frustration, sexuelle notamment, que peut ressentir une femme dans une relation non voulue. Un romantisme du désespoir qui n’avait encore jamais été présent chez une femme et qui a beaucoup dérangé. 

Elle divorce en 1836 et vit avec le pianiste Frédéric Chopin à partir de 1838, d’abord en Espagne puis entre Paris et Nohant. Sand doit gérer le domaine familial là-bas. Elle parvient à le faire perdurer et fructifier avec des idées ambitieuses, comme l’assolement triennal.
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